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Considérations générales sur les écoulements de Pr<ilhe.

MEsSIEURs.
Les écoulement., de foreiile un général, aigub ou lroniiques, originant

de la caisse du tympan ou du conduit auditif externe, constituent une
maladie ou plutôt un symptôme de maladies tellement importantes que
nous allons nous restreindre aujourd'hui à aborder cette question au
point de vue lu pronostic.

Le flux auriculaire est une des atiections que vous aurez le plus
souventoccasion de rencontrer plus tard dans le cours de votre pratique.
Cette manifestation morbide accompagne des lésions anatomiques très
variées. Vous la rencontrerez, tantôt localisée à la muqueuse de la
caisse du tympan, au tympan lui-même ou au conduit auditif, tantôt
associée à d'antres atrections qui l'ont développée et qui l'entretiennent,
telles que le catarrhe naso-pharyngien, les granulations, les polypes,
les caries osseuses. Elle apparait, tantôt bruyamment en s'accompa-
gnant d'un cortège de symptômes graves, tels que douleurs de l'oreille,
céphallgie, vomissements, surdité, tantôt sans réaction et sans autre
symptôme que l'écoulement lui-même et les lésions anatomiques de la
surface suppurante et des organes avoisinants.

Les écoulements de l'oreille peuvent encore, aussi longtemps qu'ils
restent latents, c'est-à dire emprisonnés dans la caisse, passer inapercus,
surtout chez les jeunes enfants, et donner lieu à des méprises fatales.
Ces affections sont surtout fréquentes chez les enfants, pour des raisons
anatomiques que nous exposerons plus loin, et parceque le catarrhe
naso-pharyngien est surtout fréquent à cet âge. Une autre raison peut
être iiivoquée pour expliquer comment il se fait que tant d'oreilles
humaines soient ainsi transformées en foyers de suppuration, c'est
que beaucoup de médecins sont sous la fausse impression qu'il s'agit là
d'une maladie de peu d'importance et que ce serait nuire à la santé
générale du sujet que de chercher à en obtenir la guérison. En voulez-
vous quelques exemples, nous pouvons les prendre immédiatement ici
à la clinique.

Mme G. P., âgée de 37 ans. que vous voyez ici trois fois par semaine,
est atteinte d'un écoulement des deux oreilles qui date <le l'age de deux
ans; il y a done 35 ans que ses deux oreilles suppurent. Les différents
médecinq qu'elle a consultés à ce sujet lui ont bien recommandé de ne
pas faire guérir ses oreilles. Elle a suivi les conseils à la lettre; elle a
craint. comme le préjugé Fenseigne. que ça sr jett illeurs. Or qu'en


